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Note   mt!   /.   i   ciltire   e.\   plein   Ain   de   qi.elqves   Eiiretia

fcT  fir.  L  histoire  des  espèces  horticoles  de  ce  (,EV/IK,

PAR   MM.   0.   Caille   et   H.   Poisson.

Le  genre  Eliietia  L.  "\  tle  la  famille  des  Bonaginées  cl  de  la  Iribu  des
Eliretiées,  est  représenté  dans  les  rég-ions  interUopicales  de  l'ancien  et  du
nouveau  monde  par  environ  80  espèces  de  plantes  arborescentes  ou  arhus-
lives.  (iCS  végétaux  sont  presque  partout  des  plantes  montagnardes  se  dé-

veloppant vers  1,000  mètres  d'altitude  pour  atteindre  dans  certains  habitais
cl  chez  certaines  espèces  jusqu'à  3, 000  mètres  *''.  Ce  genre,  par  ses  car-

pelles cohérents,  établit  un  terme  de  passage  aux  genres  Cordia  cl  Uciio-
Iropiniii.  Le  style  est  terminal,  divisé  plus  ou  moins  en  deux  branches  et
non  en  (pialre,  comme  dans  les  (lordia.  Le  fruit  est  une  drupe.

On  a  introduit  dans  les  cullures  jusqu'à  ce  jour  les  espèces  suivantes  :

I.  Kspt'ces  bien  connues.

\ .  EHRETtA  AcujiiNATA  R.  Br.  ' .  — Introduite  dans  les  cullures,  du  Ben-
p-ale  en  i8!>o  et  des  Indes  Orientales  en  iSaS.  Originaire  du  Tonkin,  de
la  Cochinchine,  du  Laos,  dellaïnan,  du  .lapon  "  ,  de  la  Chine  et  de  riride
anglaise   '  ,  elle  .se  développe  également  dans  TAuslralie  du  Sud  '"*.  Elle

0)  Dédié  à  un  liotanlslc  du  duché  de  Bade,  G,  I).  Eiihkt  (  1708-1770).
(■2)  Vlilnditi  waniiplnilla  Wall.,  h  plus  communément  (iillivéc  en  plein  air,

est  une  espèce  chinoise  que  l'on  n-nconlrc  jiis(ju'à  :?.oo(>  inéircs  dans  les  vallées
rnclieuscs  du  nord  de  la  Chine.

''  D.C.  Prodome  1\,  p.5o3.
"  W  Matsumuro,  revu  par  Yalabé.  Nomenclature  o(  Japancse  Planls  (oiiviajjecn

latin,  japonais  et  chinois),  p.  71  ,  Tôkyi,  ]«8^i ,  nom  japonais  nCliishianoki'î  (sous
](>.  nom  iVE.  serruin  Roxh).

■  Ex.  :  G.vciNKP.viN  ot  GoiiBCiiET,  iii  Lkcomtk,  Flore  j'/Micrah;  de  Tlndo- Chine,
l.  IV,  fasc.  9,  p.  aofl.

t"  \V.  Dallimon,  dans  le  Kcœ  Ruileliii  (1918,  n"  G,  p.  9i3),  sous  la  rubrique
"Ci'ilar  ]|W/sn,  passe  on  revue  les  bois  (pu  ont  été  appelés  rrCJ'drpR-n  et  apparte-

nant à  di\ erses  familles.  En  ce  ([ui  concerne  YE.  acuwinuUi  R.  Br. ,  elle  est  appe-
lée trBrown  Cedar».  Mention  est  faite,  dit  l'autour,  de  cel  arbre  dans  Bailey  en

188G  "Calalojrxc  lien  bnix  du  Queemiuud-n ,  p.  60.  Elle  est  décrite  comme  un  petit
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est  cultivée  à  l'Ecole  de  Botanique  du  Muséum  dspuis  i885  ^-  ̂ où  elle  a  été
introduite  sous  le  nom  d7i.  serrata  l\oxl>  ' .  Celte  espèce",  qui  est  cultivée
souvent  eu  orangei'ie  ou  en  serre  tempérée,  peut  très  liien  être  cultivée  dans
les  jardins.  Celle  du  Muséum  est  un  licl  arbuste  de  5  à  (>  mètres  de  liaul,
cultivé  en  pleine  terre  et  qui  épanouit  chaque  aimée  ses  llcurs  blanches,  et
peut  devenir  arborescent  '^'.

C'est  vraisemblablement  à  cette  espèce  que  l'on  doit  ra|)poitcr  une
plante  actuellement  cultivée  dans  les  Serres  du  Muséum  sous  le  nom  d'E.
arahini.  Lu  culture  de  celte  plante  remonte. fort  loin,  puisqu'on  la  trouve
mentionnée  sans  origine  ni  nom  d'envoyeur  sur  le  catalogue  des  Serres
de  i85o  ''"'.  En  tous  cas,  elle  ne  ressemble  à  aucune  des  espèces  afri-

caines de  ce  genre,  ni  aux  espèces  des  genres  voisins.

2.  Ehretia  ellipticaD.C.'''. —  Celle  plante  est  cultivée  en  pot,  à  l'Ecole
de  Botanique  du  Muséum,  depuis  le  5  août  1909.  On  la  met  eu  |)lein
air  à  partir  du  mois  de  mai  et  on  la  rentre  dans  l'Orangerie  en  hiver.  Elle

ai'bri'  Iiabitanl  los  Itords  des  petits  cours  d'eau  du  sud  du  Oueensland,  do  iaNou-
Nclle-Gailcs  du  Sud  et  de  Victoria. —  Maideii.  in  «  ilsefiild  ^alire  Plants  oj'.  ïustralier' ,
|).  /lai,  dit  que  cet  arbre  atteint  de  ao  à  3o  pieds  de  haut  et  fournit  un  bois
brun  clair  à  grain  grossier,  facile  à  travailler  et  ressemblant  beaucoup  à  l'orme
d'Anglrterre.

'  H  existe  dans  la  rolleclion  de  graines  du  Laboratoire  un  sacliet  de  graines
venant  de  M.  Bauclier.  Inde.  i885,  et  un  antre  de  M.  Henri  Cayeux,  jardinier
en  chef  de  i'i'Aole  Polytechniriue  do  Lisbonne,  qui  envoya  au  Service,  le  i5  sep-
tenibre  189'!,  trois  quarts  de  litre  de  j;rainos  sous  le  nom  d'/T.  serrala  Ro.xb.  donl
on  lit  trois  lots,  un  pour  les  pépinières,  un  pour  la  graineterie,  un  pour  la  collec-
lion  et  les  distributions  (Archives  du  Laboratoire  de  culture.  —  Registre  d'<'ntrée
iScj^i,  fol.  3/1  a).

Celle  espèce  a  été  cultivée  d'ailleurs  autrefois  eu  plein  air  à  l'Ivole  de  bota-
nique (voir  CalaldguH  planlavuiii  Iloiii  lUilamci  l'arisieiifiiH,  Antumno  i8S^i,  p.  1  18,

el  sup|)léinent.  —  Archi>es  du  Laboratoire  de  Culture,  H.  m-i  1  ).  11  y  avait
!")  plantes  venant  du  .lapon.

-  C'est  le  terme  le  plus  connu  dos  horticulteurs.  Du  refte,  d'après  les  échan-
lillons  (|ue  nous  avons  consullés,  il  semblerait  que  le  type  faerratim  s'appli([ue  à
lies  plantes  moins  dentées  et  acuminées  que  l'espèce  proprement  dite.  H  est  vrai
(pie,  dans  ce  genre,  l'appareil  foliaire  varie  tellement  que  l'on  ne  peut  tabler  sur
des  caractères  de  celte  sorle.

''-  \o\v  Revue  HorlifoU ,  iti  avril  1  ()  1 '1 .  p.  17.3,  rarticlc  de  M.  Pinelle  sur
!'/•;.  iHarrophtfJla  AVall. ;  l'auteur  signale  (pi'au  .laidin  des  Plantes  de  Toulouse  il
existe  un  fort  bel  exemplaire  de  l'/s.  acimiuKila  H.  Br.

'  J^c  nom  spécilique  avnbicti  ne  figure  pas  sur  limier  korensis  el  n'est  pas
représenté  dans  filerbier  du  Muséum;  le  nom  seul  ligure  ilnn-  ̂ le  catalogue  de
i8.")0  (Archives  du  Laboratoire  de  Culture  H.  L  07  ).

•"  D.  C.  in  Prod.  I\,p.  5o3.
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a  élë  donnée  en  planle, vivante  en  1902  parle  Service  des  Serres  ^''.  La
patrie  de  cette  espèce  est  le  Mexiqnc  et  le  Texas  '--K

3.  EiiRETiA  L.Evis  Roxb.  -.  —  Introduite  en  1795  des  Indes  Orientales
(sous  le  nom  d'^".  aspcm  Willd  ) ,  puis  eu  1 8 1 G ,  cette  plante  existe  au  Laos ,
en  Cochinchine,  dans  l'Inde  anglaise  C'  et  en  Australie.  C'est  une  espèce
de  serre  chaude,  en  culture  aux  serres  du  Muséum *'''.

li.  EiiRETiA  MACRopnvLLA  Wall  ' .  —  C'cst  l'espcce  du  genre  la  plus  ré-
pandue dans  les  cultures  ' .  Elle  existe  depuis  1895  dans  l'Ecole  de  Bota-

nique du  Muséum,  où  elle  fut  introduite  par  g'raines  du  Jardin  Botanique
de  Tôkyô  "'.  Cette  plante  existe  au  Tonkin,  au  Laos,  eu  Chine  (Hupeh,
Su-Tchuen,  Yunnan),  dans  Tlnde  anglaise,  à  Hong  Kong,  à  Formose.  On
la  rencontre  dans  les  vallées  rocheuses  à  partir  de  1,000  mètres  jusqu'à
3,000  mètres  '" ,  Dans  les  jardins  d'Europe,  elle  résiste  bien  aux  hivers  et

(')  Ikgistrc  (le  sortie  des  Serres  du  20  mars  1898  au  12  avril  1902,  p.  /i()3
(Remise  par  les  Serres  à  rÉcolc  de  Bolani(iuo)  [Ardiives  du  Laboratoire  de  Cul-

ture, H.  111.  21  |.
(■^■'  Celte  cspùce  est  ropréscnlôe  dans  i'llorl)ier  du  Muséum  par  des  exemplaires

de  Pringle  (Mexique,  Étal  de  San  Luis  de  Polosi),  de  Lindlieimcr,  d'Hellor,
(Texas),  Collections  Asa  Gray  et  Borlandier.

<■''  William  Roviïino,  IManlsofllie  coasl  ofCoromandcl ,  1795, L  y. fia,  t.  .^)().  Syi.
(Tuapcra  VVildciiow,  IMiytograpIiia,  179't,  p.  ^i-  H  ne  l'aul  pas  confondre  celle  es-

pèce avec  li  Imvis  Sielj;'r  ia  D.  C.  IVod.  \\,  p.  .")o5,  qui  est  E.  conjuiboHu  Boj.
[Horlus  Mauriiimus  1887,  p.  230  {iiouici,)  et  I).  C.  Prod.  IX,  p.  5o5,  qui  in-
(licpio  celte  dernière  comme  originaire  des  Comon's  cl  de  Nosy-lîè  (Pcrvillé,  3  19  ,
—  llcrliier  du  Miisi'um)  et  autres  localilés  de  Madagascar.  Le  Rév.  Baron,  dans
son  KÙimpriullum  ih  plantes  malfracbesn  (m  Rficue  de  Mailagascar,  7°  année,  n"  9,
10  septembre  1905,  p.  a^G) ,  donne  les  indications  suivantes:  Arbuste,  fleurit
en  juin  dans  les  pays  découverts  de  io  cote  N.  0.  et  aux  Comores.

'   Ex.  :  Gagnkpain  et  CouncuET,  ?«  Lecomte,   Flore   do  riiido  Ciiine,   lac.  cit.,
p.   210  à  9  19,  fig.   2  5.

W  Reçu  des  graines  du  Jaivliii  botanique  de  Palerme,  le  21  avril  190  ̂ (Re-
gistre d'entrée  de  la  culture  190^,  l.  2,  fol.  161).

'"  VVallicii  in  RoMiiinu,  Flurn  Inilica,  éd.  Carrey,  II,  p.  3^3,  non  mncriiphnHa
Baker  in  KfwlUilL,  1891  ,  p.  9Ç).  (Afrique  trop,  or.),  qui  est  synonyme  de /Mm'
Baker  in  Jown.  Vwl..  \X\ilI,    189.^),  p.  88,  et  Kcw  liull.,  189^1,  p.  29.

'  Voir  l'article  de  M.  Piuelle  consacré  à  cette  espèce  dans  la  Revue  llorlicole
du  iC)  avril  191^,  p.  173  à  i7(')  et  tig.  5o  à  .^)i  ).  L'auteur  .signale  le  bel  exem-

plaire de  i'Kcole  d'Horlicullure  de  Saint-Mandé,  introduit  par  .graines  du  Su-
Tcbuen  par  le  R.  P.  Farges  en  189G.

"  Collection  de  graines  du  Laboratoire  de  Cullure  n°  ^98.  un  sacbet  avec
iiiscriplion  en  japonais  au  reclo.  (  Registre  d'entrée  de  la  cullure,  1"  juillet  1895,
vol.  IH,  fol.  9/12).

"'  Voir.  ]tiiui'  |iliis  nnq'Ies  détails  :  P/^'/(/((  ̂ lL//.so//(Vn(('((',  vol.  III,  pars  2  ,  p.  303.
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on  la  voit  à  l'état  d'arbre  ou  d'arbuste.  A  l'Ecole  de  Botanique,  elle  reste
en  place,  mais  est  recouverte  d'un  coffre  à  cliàssis,  l'iiiver;  elle  est  en  liés
bon  état  acluellement,  quoique  ayant  souffert  quelque  peu  des  hivers  de
1917  et  1918.  Elle  se  trouvait  en  effet  dans  de  mauvaises  conditions
climatériques,  privée  de  soleil  l'après-midi.

11  existe  également  à  l'Ecole  de  Botanique  du  Muséum ,  et  cultivée  com-
plètement en  plein  aii',  une  forme,  nous  n'osons  en  faire  une  variété,  de

1'^.  macrophi/Ua  \\all;  ceslVE.  Dichsoni  Hance  '''  qui  est  un  petit  arbre  à
port  régulier  un  peu  différent  du  précédent,  très  oi4iemeulal,  à  fût  dressé
et  reclilignc.  Il  vit  depuis  fort  longtemps  en  pleine  terre  et  a  résisté  fort
bien  aux  plus  durs  hivers;  il  lleurit  en  juin.

Enfm  il  existe  aux  Serres  un  Ehrctia  appelé  speciosa,  nom  qui  ne  figure
nulle  part  et  qui  n'est  peut-être  autre  que  le  inot  nspecies-n  mal  écrit;
nous  pensons  qu'il  peut  se  rapporter  au  macroplujlla  Wall,  dont  il  est  très
voisin ,  sinon  identique.

5.  EimETiA  PETiOLARis  Lam.  ^^'.  —  Introduite  de  la  Réunion  sous  le  nom
de  laxa  Jacq.  en  1826.  Paraît  assez  rare  dans  celte  île,  car  Jacob  de  Cor-
demoy  [Flore  de  la  Réunion,  p.  ^79)  en  dit  ceci  :  Espèce  de  Maurice,  ar-

borescente, signalée  à  la  Réunion  par  Baker  [Flora  Maurilius  and  Seij-
chellcs,  p.  201).  ffJe  ne  l'ai  jamais  rencontrée^.  Rare  dans  les  cultures.

6.  Ehretia  Tinifolia  L.  "'.  —  Plante  de  serre  tempérée,  introduite  des
A  ntilles  en  178^1.  Cultivée  à  l'Ecole  de  Botanique  en  pot;  placée  en  plein
air  à  partir  du  mois  de  mai  et  rentrée  en  orangerie  l'hiver.  Il  existe  de
nombreux  exemplaires  de  cette  espèce  dans  l'Herbier  du  Muséum  pro-

venant de  Cuba,  de  la  Jamaïque,  de  Saint-Domingue,  etc..

—  DiELs  :  Die  Fiora  voii  conlrai  Ciiina ,  1901 ,  p.  5/i5,  cl  les  nomLreux  exem-
plaires de  A.  Henry,  du  R.  P.  Farges,  etc.,  dans  l'Herbier  du  Muséum.

(')  F.  Hance,  Maiiipiilus  Plaiitaiitm  novantm  pottissimc  chinenshiin  m  Annales
Sciences  naturelles,  série  IV,  vol.  XVIII,  i8G3,  p.  a  ai.

(-'  Lamarck, Dictionnaire,  1,1788, p.  207,01  D.C.Prodr.  IX, 5oi.  —  Provenance  :
Ile  aux  Tonneliers,  près  Maurice  (Bory  de  Saint-Vincent,  voir  I,  p.  170.  Maurice,
lieux  incultes  et  lisières  clos  forêts,  revue  et  relpouvée  dans  ies  mêmes  habitais
par  Commerson  (BojEiî,  Horlus  Mauritianus ,  p.  236).  Echantillons  d'herbier
(Herbier  du  Muséum).  Nom  vulgaire  à  Maurice  :  «Bois  lîetel».

W  Linné,  Amoenilales  academicae ,  17A9,  t.  V,  p.  595.  —  Elle  est  depuis
longtemps  cultivée  au  Muséum ,  car  elle  ligure  dans  le  catalogue  des  Serre^^KT
i85o.   tf^
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11.   Espt'cps  cullivépu  autrefois  et  mtr  Icsffurllcs  nous  iir  possédons
que  (les  vcuseigueiiienls  incomplels.

a.  EiiRKTiv  lîL'xii'Oi.iA  Roxb.  '  —  ( lelte  espèce  a  été  cnvoyëc  en  j^raines
par  M.  Priidlionime,  de  Java,  en  i<)oo ,  au  Service  de  la  Culture  du  Mu-

séum, elle  semis  a  été  eflecluf'  aux  Serres  sans  résullat  posilit".  La  patrie
de  celte  plante  est  le  (laudjodge,  la  Cocliindiine,  TAnnani,  le  Tonkin,  les
Philippines,  Java,  etc.  ' .

h.  EiiRETUMiCROCARPATenore.  —  Celte  espèce,  doiil  l'iiabilal  est  inconnu,
ligure  sur  Vliidea;  seminuui  de  Naples  en  i833  ,  n°  /|6,  et  nous  ne  la  rap-

pelons ici  que  pour  mémoire.

c.  EiiRETiA  VIOI.ACEA  Kunlli.  —  Cette  espèce  de  TAfiicpie  australe  a
ligure   dans   Vliule.r   .u'iniuuiii   de   Berlin   en   i8'i6,   n°   \a.   Citée   pour
mémoire.

d.  Ehretia  Wallichiana  Hook  liis  el  Tlioms  ' .  —  Espèce  de  Pllymalaya ,
du  Sikkini,  du  Pénang  et  du  Népaul,  a  élé  introduite  en  i85().  C'est  une
espèce  montagnarde  vivant  entre  i,5oo  el  «.î.ooo  mètres.  Elle  a  été  en-

voyée en  graines  aux  Serres  du  Muséum  j)ar  le  .lardin  Bolanitjue  de  (^ial-
culta  ^' .  Elle  ne  s'y  est  pas  développée  et  est  rare  dans  les  cultures.  On  en
a  de  très  beaux  exemplaires  secs  dans  l'Herbier  du  Muséum.

III.    EspiTes  HOU  suffisamment  connues.

Ehrktia  sp.?  —  Cultivée  dans  les  Serres  du  Muséum  sous  le  nom  {Yal-
teniifolins,  nom  cpii  n'existe  ni  dans  les  Indej-  de  Kew,  ni  dans  lllerbicr  du

("  R()\si!unc,  PI.  Coroinand..  I.  'ii  ,  t.  7)-;.  Provonanco  :  Coromandcl  ot  Malai-
sic.  ho  sachet  /|<)Ç)8  porte  i'iiuUcaliDU  suivanlo  :  .lava,  M.  l'rudhoiiiinc,  i()(iii,
n"  1^53.  Or,  si  Ton  consulte  le  rcjfislio  d'onlnM'  au  folio  '.\i')  ̂ de  i()()(i,  on  voit  :
M.  Priidliommo,  Iiispcelcur  de  rAjjiiciillnn'  à  Madagascar,  a  aji^orlé,  io  i  i  sep-

tembre 1900,  trois  caisses  ouvertes  et  déposées  au  Laboratoire  (  Rc{][islre  i()ii(i,
vol.  4).  Le  livre  d'entrée  des  plantes  el  {aminés  de  la  môme  époque  repiodiiil
idenlirpienient  ces  rcnsoifinemenls  (Archives  du  Laboratoire  de  Culture.  Re,rpslre
d'enlréc  des  planles  et  jjraines,  1900-J901  ,  H.  I-SC)).  Or,  à  l'intérieur  du  sacliet
de  collection,  s'en  trouvent  doux  anlns,  l'un  sans  autre  indication  (|ue  les  noms
pénéri<|ues  et  spécifi(|ues  cl  la  notice  rsemcn,  l'autre  portant  le  n"  «8  (rréservé'i
el  provenant  du  .lardin  bolaniipie  de  Cevian.

(-'  Ga(;xepai.n  et  GoinciiKT,  in  Lkcomtk  ,  FI.  Indo-Gliiue,  loc  cil.,  p.  aoO.
W  HooK  fds  cl  TuoMs,  ex.  Gamble  List  Trocs  Daycel  69  et  FI.  Brit.  Ind.  1  'ilL
W  Jardin  I5ot.  Calcutta.  Livre  d'enlrée  fol.  ."^'ii).  i5  orlohre  1900.
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Muséum ,  c'est  une  |»lanlo  doul  nous  ovons  l'appareil  vJfjvlalifel  qui  no
peut  faire  l'objet  d'une  description.  L'orifjinc  et  la  patrie  de  cet  échantillon
nous  sont  inconnus.  Elle  parait  se  rapprocher  de  ÏE,  lo)if>iJlora  Champ.,
espèce  chinoise.

Les  Elivelia  étant  pour  la  plupart  des  plantes  de  montag-^ie,  il  est  inté-
ressant de  les  liiirc  connaître,  car  on  peut  essayer  de  les  acclimater  dans

nos  pays  '''.  Ces  plantes  se  reproduisent  par  graines  ou  par  boutures
dans  le  sable  sous  cloche,  en  serre,  ou  encore  par  boutures  herbacées
sous  châssis  en  plein  soleil,  et,  quand  elles  sont  assez  fortes,  on  peut
tenter  la  culture  en  plein  air.  Elles  préfèrent  un  sol  composé  de  terre
franciie  sableuse,  mais  se  développent  aussi  très  bien  dans  une  bonne
terre  arable.

O  Nous  nous  faisons  un  agréable  devoir  de^signaler  ici  les  travaux  de  M.  Dode,
en  cours  de  publication  par  k's  soins  de  ia  Société  d'Acclimatation,  et  intitulés  :
Considérations  générales  sur  i'acclimalion  des  arbres  et  arbustes  et  les  hivers  ri-

goureux. Essaiset  résultats  d'acclinialation  de  végétaux  ligneux  dans  le  centre  de
la  France,  in  Revue  iVHistoirc  naturelle  appliquée,  1920  ,  n"'  3-4  et  5-6.

L'auteur  y  montre  l'intérêt  qu'il  y  a  à  planter  des  arbres  ornementaux  et  inté-
ressants de  préférence  à  des  végétaux  communs.
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